
SOS D'UN SPIP EN DETRESSE

Monsieur le Directeur Interrégional, 

Depuis plusieurs mois nous alertons notre hiérarchie et notre direction interrégionale sur la 
situation critique de l'antenne de Mauzac.

Aujourd'hui nous constatons que nos craintes se sont avérées exactes et ce plus vite que 
prévu. L'équipe s'est réduite à 2,6 CPIP (aulieu de 5) pour une population de 340 détenus avec des 
profils de dangerosité élevée. Chaque CPIP a donc 130 dossiers en charge au lieu des 60 préconisés. 
Cette situation amène les agents à se retrouver seuls régulièrement : congés, mercredis, CAP... 

Cet état des RH n'a pas été anticipé et va se prolonger au moins jusqu'en décembre 2017. 
Rien n'a été mis en place par notre hierarchie : mode dégradé adapté, recrutement RH...

Par ailleurs cette équipe en souffrance travaille toujours dans les mêmes locaux dégradés, 
conditions que nous avons déjà dénoncées à plusieurs reprises. Le rapport d'expertise que vous avez 
diligentée atteste de la solidité des murs porteurs mais qu'en est-il de l'insalubrité et des conditions 
d'hygiène et de sécurité???

La climatisation de 3 bureaux est Hors service depuis plus de 8 ans ,  la température du 
bureau du cadre avoisinant les 40°, le risque de malaise est réel.

Les  agents  se  trouvent  exposés  à  des  risques  psychosociaux importants  et  de  ce  fait  la 
situation pourrait encore se dégrader. 

A nouveau nous demandons pour l'antenne de Mauzac

– le renfort immédiat de deux agents (CPIP placé, contractuel(s))
– des conditions de travail décentes

Les OS du SPIP 24 refusent de laisser leurs collègues de Mauzac dans de 
telles conditions. Nous exigeons que des solutions soient trouvées dans les plus 
brefs délais.

L'intersyndicale CGT insertion et probation – SNEPAP FSU du SPIP 24


